MAKY STUABT.
Et en rien n'ai plaisir Qu'en regret et desir.
Ce qui m'Stoit plalsant Ue devlent^peine durer Le jour le plus luisant Est pour moi nuit obscure, Et n'est rien si exquis Qui de inoi soit requis.
J'ai au coeur et & Tceil Un portrait, une image, Qui figure mon deuil Sur mon pale visage De violettes teint, Qui est Vamoureux teint.
Pour mon mal estranger, Je ne m'arrSte en place; Mais j'en ai beau changer, Si ma douleur n'efface; Car mon pis et mon mieux Sont les plus deserts lieux,
Si en quelque sejour, Soit en bois, soit en pre"e, Soit sur 1'aube du jour, Ou soit sur la vespre"e, Sans cesse mon cceur sent Le regret d'un absent
Si par fois vers les cieux Viens adresser ma vue, Le doux trait de ses yeux Je vois en une nue; Si les baisse vers 1'eau, Vois comme en une tombeau.
Si je suis en repos, Sommeillant sur ma couche, J'oy qu'il me tifint propos, Je le seus qu'U me touche; En labeur, en reeoy Toujours est pres dje moy.
Je ne vois autre objet, Si beau qu'il se presente, A qui que soit subjet Oncques mon cceur consente; Exempt de perfection A cette affection.
